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Sanctuaire de Ste-Anné de Beaupré, a contribué à y amener, autant
et plus que les annéès précédentes, des visiteurs que la seule curiosité
de voir un lieu si célèbre y attirait. Rappelons, en passant,.l visite de
« Ancient and Honorable Artiller Compnany of fassachuses le

5 octobre, et celle, le io, d'une quinzaine de .membres de la « Con-
férence Américo-Canadienne ».

Correspondance. - Ajoutons, à ce rapide exposé, que plus de 2.ooo
'ettres nous ont été adressées durant l'année, uniquement dans un
motif de dévotion à sainte Anne, et qu'au moins autant ont été dépo;
sées, par les pèlerins eux-mêmes, dans les troncs ouverts à cette fin
aux pieds mêmes de la statue de notre Thaumaturge. Je passe sous
-silence les milliers d'autres ayant trait directement aux «c Annales ».

Archiconfrérie. - Nous avons enregistré 13 nouvelles paroisses et
-environ 2 ooo noms dans l'Archiconfrérie de Sainte-Anie ce qui
porte le chiffre des paroisses affiliées à 220, et celui des membres in-
scrits individuellement à la sacristie, à 86-736.

Conclusion. - Voilà notre « bilan. » Et maintenant, que s'en déga-
ge-t-il? Le voici, à notre avis,'et nous sommes assuré de voir cet
avis partagé par tout le monde : c'est qu'en 1898, plus que jamais,
s'est réalisé, à Sainte-Anne de Beaupré, la célèbre parole: a Le doïgt
de Dieu est ici, » que disait un jour Mgr Freppel au sujet de tous les
lieux de pèlerinages en général. C'est que, placée sur son beau piédes-
tal, sainte Anne nous apparaît comme élevée sur une de ces montagnes
vers lesquelles, selon l'expression du Psalmiste, se lvent tous les yeux
_Pour chercher du secours. » (Ps. CXX, i.) C'est que, en 1898 plus que
jamais, le cœur de sainte Anne a tressailli à la vue de nos misères, et
que sa main s'est ouverte pour les soulager ! C'est enfin, qu'en 1898.
plus que jamais, notre Mlère a bien mérité que nous la remercions-de
-tout cœur, et cue nous l'appelions toujours de son vrai nom - La
Bonne sainte Anne !

Dévotion.» à la Basilique. -- Nous ne pouvons passer so.us
silence la célébration des « Fêtes de Noël. » Comme dans la plupart
-des paroisses du Canada, nous célébrons, à Sainte-Anne de Beaupré,
la « Messe de minuit,» à laquelle se rattachent, dans l'esprit de l'Eglise.
et dans son histoire, tant de souvenirs touc.hants. Un grand nombre
de paroissiens assistent toujours à cette belle cérémonie, à laquedv
d'ailleurs nous donnons chaque année le plus de solennité possible.
Plus de 5oo personnes que nous. avions confessées durantTaprès-midi
et la soirée, vinrent, à la communion, recevoir le corps adorable


